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Anciens numéros 
 

Vous pouvez consulter les numéros précédents des « Chroniques de Sainte Germaine »  
sur le site : http://saintegermaine.pagesperso-orange.fr  rubrique Annales 
 ou  sur https://fr.calameo.com/  rechercher « chroniques sainte germaine » 

ou sur le site du sanctuaire  : http://saintegermainedepibrac.fr 
 
 

Si vous désirez imprimer un des numéros n’hésitez pas à nous le demander, nous vous l’enverrons en PDF.  
 

Vous pouvez à tout moment rejoindre la liste de nos abonnés, il suffit de nous contacter en envoyant votre 
adresse électronique et vous recevrez gratuitement  le  PDF du journal au fur et à mesure de sa parution.  

 

Contact : 
chroniques.saintegermaine@orange.fr 

Quentin Bouscaud 

Avec les fêtes de sainte-Germaine qui arrivent, le mois de juin est riche en manifestations pour honorer 
notre petite bergère. Vous trouverez dans ce numéro le programme des fêtes prévues à Pibrac mais aussi à 
Promilhanes, dans le Lot, où la tradition de débuter le mois de juin par un hommage à sainte Germaine 
semble s’installer. 
L’actualité du  début de l’année 2019 a été aussi très riche en évènements variés. Le plus important étant 
la visite extraordinaire faite fin mars par le pape François au Maroc, pays musulman. Le père Vincent 
Landel, archevêque émérite de Rabat, était bien sûr invité à participer à cette visite par le roi du Maroc. 
Quel honneur pour les Pibracais de voir un membre de leur communauté paroissiale accompagner le pape 
dans ses déplacements pendant ces deux jours ! A son retour, le père Vincent  nous a fait un compte-rendu  
détaillé et très intéressant que vous pourrez lire dans les pages 8 et 9. 
A Pibrac, l’année a commencé par une nouveauté : la mise en place d’un site internet vivant et évolutif qui 
va se remplir au rythme de la vie du sanctuaire, vous prendrez certainement beaucoup de plaisir à le      
visiter. 
Il n’y a pas de doute,  le culte de sainte Germaine continue à se développer en Occitanie mais aussi dans le 
nouveau monde  comme en témoigne le récit touchant de cette jeune étudiante des Etats-Unis et le travail 
de cet écrivain qui raconte, à la manière américaine, un très joli conte sur la vie de sainte Germaine :   
« Germaine,  la véritable histoire de Cendrillon ». 

Bonne lecture et bon pèlerinage ! 

 Jean-Pierre 





 

PELERINAGE 2019 

 

 

 
 

 
La messe de vigile du samedi 14 juin  sera présidée  par Mgr Vincent Landel,  

évêque émérite de Rabat 
 

Le père Vincent  n’est pas un inconnu pour les anciens pibracais, rappelons-nous : 
Né au Maroc où il passe toute sa jeunesse, après des études à la Sorbonne, il est ordonné prêtre  à 28 ans 
pour la congrégation des Prêtres du Sacré-Cœur de Jésus de Bétharram et 
est nommé directeur de lycée à Casablanca.  
En 1982, il a fait partie de la première équipe des pères de Bétharram qui 
ont accepté, à la demande de l’évêque de Toulouse, de prendre en charge  
et de gérer la paroisse de Pibrac après le départ des Frères des             
Campagnes.  
Le père Vincent avait, entre autres charges celle de gérant des « Annales 
de Sainte Germaine », qu’il assurera pendant toutes les années de sa      
présence à Pibrac. Nommé archevêque de Rabat où il restera pendant 18 
ans. Le pape François a accepté en 2018 sa démission pour raison d’âge.  
Le père Vincent a désiré résider à Pibrac pour ce temps de « retraite » active, pour  le plus grand plaisir des 
anciens paroissiens pour lesquels ce n’est juste qu’un retour à la maison !  
Il a retrouvé très vite ses habitudes et sa place dans la communauté paroissiale. 
 

Le dimanche 16 juin, la Messe solennelle à la basilique  sera présidée par Mgr François Fonlup,  
évêque de Rodez 

 

Monseigneur Fonlup connait bien sainte Germaine  et le sanctuaire de Pibrac. Il a 
présidé la journée de pèlerinage des gens du voyage le 1er mai 2016. Ce jour-là, 
après la messe de 11heures il a passé la journée avec les voyageurs faisant avec 
eux le chemin de croix  menant à la bergerie. 

 
 

La paroisse Sainte-Germaine du Tarn, créée le jour de Pentecôte 2018, participera 
pour la première fois au pèlerinage du 15 juin à Pibrac 

 
Le 15 juin, les Pibracais retrouveront avec plaisir leur archevêque, Mgr Le Gall, toujours 
fidèle au traditionnel rendez-vous avec Germaine, la sainte du pays toulousain.  
Nous reverrons avec plaisir les amis venus du Lot et de l’Ariège sans qui la fête ne serait 
pas complète. Nous ferrons connaissance avec de nouveaux amis : les représentants des   
groupements tarnais de Lautrec, Montredon-Labessonié et Réalmont réunis sous la   
protection de sainte Germaine.  Pour cette  occasion, ils arboreront la nouvelle bannière 
brodée de leur paroisse qu’ils utiliseront pour la première fois.  
 
Bon pèlerinage à tous. 

Jacqueline 

Points Forts 

 A la maison de sainte Germaine, bénédiction des familles et prière devant l’oratoire. 
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https://fr.wikipedia.org/wiki/Pr%C3%AAtre_catholique
https://fr.wikipedia.org/wiki/Pr%C3%AAtres_du_Sacr%C3%A9-C%C5%93ur_de_J%C3%A9sus
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Ce très beau chant a été créé en 2004,  
à l’occasion du 150e anniversaire de la béatification de sainte Germaine. 

Nous le chanterons à la messe du 16 juin.  



 

PÈLERINAGES 2019 

 

 

 
L’année dernière a été relancée à Promilhanes la messe pèlerinage après un arrêt 
de 50 ans ! A l’aide du sanctuaire de Pibrac, une équipe locale de bénévoles a   
décidé de continuer l’aventure. 
En accord avec les dates données par le sanctuaire pour la vénération de nos       

reliques authentiques, cette journée se déroulera  
 

le dimanche 2 juin  
 

« Une vie exemplaire, la sainte qu’il nous faut » 
 

10 h 30   
Accueil du peuple des baptisés 
11 h 00   
Messe 
11 h 30  
Procession de la châsse autour de l’église  

 12 h 10   
Retour de la châsse à l’église, temps de vénération 
des reliques 
12 h 30  
Verre de l’amitié pour tous sous les marronniers. 
Repas tiré du sac.  

 

 

 

 

Le 17 janvier 1871, alors qu’il combattait devant Belfort, Emile Fontanel est grave-
ment blessé par balles aux deux jambes. Abandonné sur le champ de bataille pen-
dant de longues heures dans le froid et la neige il est transporté par ses camarades 
dans une chaumière puis à l’hôpital où ses blessures sont jugées mortelles en raison 
de leur gravité. Cependant en fin d’année 1871, ayant survécu à ses blessures, il  
revient à Caves et comme il en avait fait le vœu le 17 janvier,  il  construit une 
église à sainte Germaine avec l’aide de son père et le consentement de sa sœur.   
En 1935, quand la commune de Caves est créée administrativement, l’église sainte 
Germaine devient église paroissiale. 
A Caves, le 15 juin est le jour de la fête locale et jour férié pour tous !  
On vénère sainte Germaine lors d’une messe solennelle où l’on peut entendre des 
cantiques traditionnels à sainte Germaine dont certains sont en occitan comme «  A 
santo Germano » dont nous vous présenterons la partition dans un numéro prochain. 
Merci de nous signaler les paroisses ou églises qui fêtent aussi régulièrement sainte    
Germaine  le 15 juin. 

 

Messe pèlerinage Sainte-Germaine 
à Promilhanes (46)  
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Fête de Sainte Germaine à Caves (11)  

Jacqueline 



 

  

UN SITE POUR LE SANCTUAIRE  

 Le site Internet du Sanctuaire de Pibrac a ouvert ses portes le 19 avril 2019.  

 vous pouvez le consulter à l’adresse suivante : 

http://www.saintegermainedepibrac.fr 
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TÉMOIGNAGE 

 

 

 
 

Du 30 au 31 mars, le Pape François a voulu se rendre, à l’invitation de sa Majesté 
Mohammed VI et des évêques du pays, dans cette périphérie ecclésiale spécifique 
qu’est le Maroc. En effet le pays de 36 millions d’habitants, pratiquement tous mu-
sulmans, n’accueille que 30000 catholiques, tous étrangers. Il n’est pas possible 
d’être chrétien et marocain.  
Dans un tel contexte, que venait-il faire ? Et une fois de plus, il nous a surpris. Non 
seulement les chrétiens furent au rendez-vous, mais aussi de très nombreux          
musulmans qui acclamaient le Pape sur son passage, malgré la pluie. Dans un autre 
genre, cette visite pastorale au Maroc, venait compléter les visites du Pape en 
Egypte et à Abou Dhabi. Nous avons là de nombreux documents qui viennent se 
préciser les uns les autres pour mieux considérer les Musulmans comme nos frères. 
Le document conciliaire Nostra Ætate continue à s’écrire aujourd’hui.  
D’autre part, la visite au Maroc, par son humilité et sa très grande proximité avec les 
peuples, nous ramenait sur les pas de Charles de Foucauld !  
Sous une pluie battante, l’avion arriva à Rabat. Pour le peuple marocain, cette pluie était déjà une               
bénédiction du ciel ! Le peuple attendait depuis si longtemps cette pluie. Et cette pluie ne s’arrêta que le soir. 
Nous attendions le Pape et le Roi sur l’esplanade du Mausolée Mohammed V (Monument national au Père 
de la Nation), tout en regardant sur les écrans la foule poussant des You You et des chants, le long du       
cortège. Et devant la foule de toutes les autorités civiles marocaines, la société civile, de très jeunes           
marocains et chrétiens, les autorités chrétiennes Sa Majesté fit un discours de bienvenue assez extraordinaire 
en arabe, français, espagnol et anglais. Il nous dit entre autres : 
 « Le dialogue tourné vers la tolérance aura fait long feu sans pour autant atteindre sa finalité. Les trois reli-
gions abrahamiques n’existent pas pour se tolérer, par résignation fataliste ou acceptance altière. Elles      
existent pour s’ouvrir l’une à l’autre et pour se connaître… Ce que tous les terroristes ont en commun, n’est 
pas la religion, c’est précisément l’absence de religion. Parce que Dieu est amour, nous avons essayé de faire 
de notre Règne un témoignage de proximité au chevet des plus pauvres et des plus vulnérables. » Avec de 
telles paroles, sommes-nous si éloignés ? 
 Et le Pape de lui répondre tout aussi simplement : « Il nous faut toujours passer de la simple tolérance au 
respect et à l’estime d’autrui… La liberté de conscience et la liberté religieuse – qui ne se limitent pas à la 
seule liberté de culte mais qui doivent permettre à chacun de vivre selon sa propre conviction religieuse – 
sont inséparablement liés à la dignité humaine. » 
  

Grand moment d’intense émotion, nous y 
retrouvions tellement l’ensemble des idées 
forces vécues par notre Eglise au Maroc    
depuis de nombreuses années.  
De là nous avons suivi le Pape allant visiter, 
avec le Roi, l’Université Mohammed VI de 
formation des 1300 imams. Moment de     
rencontre inoubliable durant lequel un imam 
chanta l’appel à la prière en arabe pendant 
qu’une juive chantait en hébreux « Adonaï », 
et une chrétienne un « Ave Maria ». Une 
prouesse du maître de chœur de mêler ces 
trois prières, alors que les trois chanteurs se 
tenaient la main.  
La soirée pour le Pape se termina par une rencontre avec une soixantaine de migrants africains à qui il décla-

ra : « Vous n’êtes pas des numéros, mais des personnes ». Reconnus dans leur humanité durant ce voyage si 
difficile pour eux !  

Le lendemain, le Pape alla visiter un tout petit dispensaire, tenu par les filles de la Charité de Saint Vincent 
de Paul dans un quartier de bidonvilles où elles accompagnent les enfants dénutris, les mères de famille, les 

malades psychiatriques et les grands brûlés. En ce lieu le Pape était aux anges.  

Le voyage du Pape François au Maroc 
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TÉMOIGNAGE 

 

 

Et puis il est arrivé à la cathédrale pour   rencontrer les prêtres et les consacrés et 
tous les laïcs engagés dans notre Eglise. Ce fut aussi un moment de grande joie,   

lorsqu’il salua le père Jean-Pierre, l’unique       
rescapé de Tibhirine, et Sœur Ersilia, notre 
doyenne qui, à 97 ans, continue à tenir sa place 

de service, avec 60 ans au Maroc et 80 ans de vie 
religieuse. Et puis il nous a transmis son mes-
sage : « La mission de baptisés, de prêtres, de 

consacrés n’est pas déterminée particulièrement 
par le nombre ou par l’espace que nous occu-
pons, mais par la capacité que l’on a de produire 

et de susciter changement, étonnement et       
compassion ; par la manière dont nous vivons 
comme disciples de Jésus, au milieu de celles et 

ceux dont nous partageons le quotidien, les joies, 
les peines, les souffrances et les espoirs… 
L’Eglise ne s’accroît pas par le prosélytisme, 
mais par attraction, par le témoignage. » Quelle 

joie de nous retrouver quelques instants, tous les        
consacrés du diocèse écoutant notre Pasteur.  

Ensuite l’apothéose fut l’eucharistie présidée par 
le Pape dans la grande salle omnisport de Rabat 

en présence de 10000 chrétiens ; elle était toute 
remplie. Trois ministres nous ont fait l’honneur 
de leur présence durant toute la célébration.  

Que de pas depuis 1985, où 

nous avions célébré, comme en 
cachette, l’eucharistie dans la 
cour de l’une de nos écoles ! Le 

tiers du diocèse était là, chan-
tant, louant le Seigneur et       
rendant grâce pour toutes les 

merveilles vécues durant ces 
deux jours. Et pour la première 
fois dans le Royaume, la messe 

fut retransmise dans son intégra-
lité à la télévision nationale.  

Enfin le Pape est reparti dans un 
avion de Royal Air Maroc. 
 
Chose inédite encore, le          
lendemain, tous les journaux ne 
se contentaient pas de relater 
l’événement, mais  des pages et 
des pages de photos, les         
discours  dans leur intégralité du 
Roi et du Pape.  

Eglise au Maroc, nous sommes une petite graine, mais quelle espérance a été semée sur cette terre, en ces 
jours ! 

+Vincent LANDEL s.c.j. Archevêque émérite de Rabat 

www.zenit.org 

KTO 
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ACTUALITÉS  

 

 

 

 

 

A l'initiative du père Robert nous étions, en ce 

dimanche 8 avril, une quinzaine de paroissiens 

à accompagner nos servants d’autel en        

pèlerinage à Sainte Germaine de Pibrac… Sur 

l'esplanade, nous avons été accueillis par le 

père François, qui nous a amenés dans l’église 

paroissiale. Une vidéo nous a permis de faire 

connaissance avec sainte Germaine, sa vie 

dont on sait peu de chose et surtout de        

comprendre comment cette simple bergère est 

devenue sainte.  

 

Ce fut l'heure de la messe dominicale, temps 

fort de notre journée. Les  servants d'autel se 

sont mélangés à ceux de  Pibrac 

pour servir la messe présidée par le 

père Robert.  

 

J’ai été surprise par le nombre de 

familles avec des enfants qui        

emplissait l'église, signe que l’Église 

est toujours vivante.  

La guitare et les percussions, les 

chants entrainants nous aidaient à 

prier.  

 

 
 

Pèlerinage des servants d’autel du Tarn 
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ACTUALITÉS 

 

 

Après le repas partagé avec des familles des servants d'autel de Pibrac, et la photo souvenir dans les       
jardins du Prieuré Jacqueline et Jean- Pierre, membres de l’Association Sainte-Germaine de Pibrac  nous 
ont fait visiter la basilique et nous ont expliqué toutes les étapes et la complexité  de sa construction. Elle 
sert à accueillir les  nombreux pèlerins lors des grandes  cérémonies et notamment les fêtes annuelles de 
Sainte Germaine qui ont lieu tous  les  15 juin.  
Nous sommes allés vénérer sainte Germaine     
auprès de la châsse qui renferme ses ossements. 
Sous sa protection, nous lui avons confié toutes 
nos intentions de  prière afin qu'elle  intercède 
pour nous auprès de notre Seigneur Dieu.  
 
Puis nous sommes partis à la bergerie des Cousin, 
là-même où sainte Germaine a vécu, là où elle 
gardait ses moutons. Nous nous sommes recueillis 
dans ce lieu, notamment le dessous de l'escalier où 
elle  dormait et où elle est morte. Nous avons une 
dernière fois prié et chanté sainte Germaine, pour 
qu’elle veille sur nous. Ce fut une très belle jour-
née. De retour chez nous, nous avons émis le souhait de revenir le 15 juin pour sa fête annuelle.                   

Anne 

Pour fêter le premier anniversaire des nouvelles paroisses du diocèse d’Albi, Monseigneur Legrez a      

souhaité la publication d’un livre qui présente chacune de ces 21 paroisses. 

L’ouvrage richement illustré permettra de connaître l’histoire sainte de chaque paroisse, sa réalité           

aujourd’hui et le projet pastoral missionnaire pour les années à venir.  
 

21 paroisses - 3 rubriques - 1 livre  
 

1– Histoire sainte de chaque paroisse 

2– Communautés actuelles 

3– Projets missionnaires 
 

Ce livre sera disponible à partir du 9 juin. 
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Brittaney Gibson est une jeune américaine vivant dans le Kentucky où elle fréquente l’Université catho-

lique des arts libéraux du diocèse de Covington : Thomas More University. 

Depuis qu’elle a entendu parler de sainte Germaine, Brittaney trouve beaucoup 
de similitudes entre les problèmes rencontrés dans sa vie et ceux qu’a eu à vivre 
Germaine comme des difficultés dans la vie de famille, l’exclusion,  et c’est tout 
naturellement qu’elle s’est mise sous la protection de la bergère de Pibrac et l’a 
choisie comme patronne de confirmation. Elle la prie beaucoup ce qui lui procure 
un grand réconfort. 
 
Dans le cadre de ses études, elle a été amenée à suivre des cours pendant trois 
mois en Angleterre. Pendant ce séjour elle a réalisé qu’il lui était très facile de 
venir à Pibrac, un vol direct reliant Londres à Toulouse, pour réaliser ce qui 
jusque-là était pour elle un rêve inaccessible :  passer un jour à Pibrac pour visiter 

le sanctuaire, surtout la maison de sainte 
Germaine, pour mettre ses pas dans ceux de 
sa sainte patronne. 
 
Elle a cherché des renseignements sur Internet, a trouvé le site de 
Nadine et Jacques : ste-germaine-et-nous et les a contactés, leur 
racontant brièvement sa démarche et son attente. 
Nadine et Jacques, toujours disponibles, l’ont accueillie le 17 juil-
let 2018, et guidée toute la journée à Pibrac. Brittaney ne parle pas 
français, Nadine et Jacques ne parlent pas anglais, leur conversa-
tion avec l’aide d’un traducteur installé sur le téléphone de Britta-
ney, agrémentée de fou-rires mémorables, a été très enrichissante. 
Ils se sont quittés en amis, la tête pleine de bons souvenirs. 
 

Nadine a continué à échanger avec Brittaney par mail dès son   
retour en Angleterre et lui a demandé de raconter son séjour     
pibracais, bref mais très riche en émotions.  
 

De retour dans son pays, Brittaney, occupée par des problèmes de 
santé, a un peu tardé à envoyer à Nadine le témoignage demandé 
sur son passage à Pibrac mais elle n’a pas oublié son escapade au 
pays de sainte Germaine et en février 2019 a envoyé à Nadine le 
message tant attendu : 

Brittaney 
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TÉMOIGNAGE 

 

 

 Bonjour,  

Cet été, j'ai eu le privilège de visiter la basilique Sainte-Germaine de Pibrac.  

Sainte Germaine est ma sainte de confirmation et j’ai une profonde dévotion pour elle. Ce fut une            

expérience incroyable de visiter la belle basilique et, à 

côté de celle-ci, l'église où son corps est conservé.  

Je pouvais sentir la présence de sainte Germaine partout 

où je me rendais dans la ville de Pibrac. Les gens là-bas 

l'aiment, et moi aussi. Depuis que je suis devenue           

catholique, je l'ai toujours considérée comme ma           

protectrice et je pouvais sentir qu’elle veillait sur moi 

d’une manière particulière pendant mon séjour. 

 

J'ai également eu l'occasion de visiter la grange qui était 

sa maison et l'endroit où le miracle des fleurs s'est         

produit. J‘avais envie de pleurer devant tant de beauté. Je 

n'avais jamais pensé pouvoir voir ces lieux saints. Je       

remercie Nadine et Jacques de m'avoir accueillie dans 

leur ville et leur pays lors de mon premier voyage en 

France. Ils ont été merveilleux et je me suis senti           

privilégiée d'être avec eux et de partager leur amour pour 

sainte Germaine.  

 

J'espère que le nombre de pèlerins des États-Unis visitant 

ce village augmentera et que l'histoire de sainte Germaine 

se répandra à travers les États-Unis. Elle est vraiment    

remarquable et est là pour nous soutenir et nous aider. 

Sainte Germaine Cousin, prie pour nous ! 

 

Pas de soucis, Brittaney,  les pèlerins des Etats-Unis sont 
toujours très nombreux à vénérer sainte Germaine ! 
Prières, livres racontant son histoire, petit film tourné à 
Pibrac par un cinéaste américain puis         commercialisa-

tion d’un DVD. Nombreuses sont les réalisa-
tions made in USA montrant le rayonnement 
de sainte Germaine en Amérique du Nord où 
figurent plusieurs     paroisses qui se sont 
mises sous la protection de la petite bergère 
de Pibrac. Régulièrement nous apprenons 
l’existence de réalisations sur «  the saint we 
need » comme le roman en préparation      
depuis plusieurs années dont la sortie est  
prévue pour le 15 juin 2019, ouvrage que 
nous vous présentons dans la  page suivante. 
 
 Brittaney a repris le cours de ses études. 
Avant de quitter Nadine et Jacques qui 
l’avaient accompagnée jusqu’à l’aéroport, 
Brittaney a offert à ses nouveaux amis      
français la carte prière qui ne la quittait pas 
jusque-là, laissant ainsi un peu d’elle-même à 
Pibrac. 
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FICHE DE LECTURE  

 

 

 
Quelle bonne idée de faire un parallèle entre le conte de 
Cendrillon et la vie de sainte Germaine !  Toutes les 
deux ont été mal aimées et ont supporté la dureté du 
monde qui les entourait avec patience et courage. Mais 
raconter la vie de sainte Germaine, en biographie        
romancée, avec les nombreux temps vides laissés par 
une pénurie de documents historiques - aussi bien dans 
les archives diocésaines que dans les archives civiles 
(municipales, notariales, etc.) de Pibrac - et de détails 
quotidiens que seule Germaine a pu connaître, paraît 
une gageure. En se fiant aux documents de béatification 
et canonisation de sainte Germaine, Andrew St-James 
raconte un récit de la petite bergère, qui saisit à la fois le 
cœur et l’intellect du lecteur, tant la théologie de la    
souffrance et les détails du quotidien décrivent          
vraisemblablement la vertu héroïque à laquelle elle est 
très certainement arrivée pendant ses grandes            
souffrances.  

Extrait de la préface 

  
J'ai lu ou plutôt j’ai " dévoré " ce livre !  
Quant bien même il y a  l'imagination de l'auteur, je 
crois que l'on comprend un peu mieux la vie tourmentée 
vécue par " La Petite Bergère "… Sa vie a été un        
véritable chemin de croix… En lisant le livre, j'ai eu 
l'impression de vivre à l'époque de Germaine, et de la 
voir vivre… de vivre auprès d'elle, tant les détails et les 

précisions  semblent réelles et captivent le lecteur. 
L'auteur nous permet de mieux découvrir et comprendre la vie de Germaine… même s'il a laissé butiner 
son imagination.  
J'ai apprécié la relation avec certains passages des Écritures. Les homélies sont-elles vraiment celles du 
prêtre de l'époque ? Elles sont encore d'actualité et interpellent le lecteur.  
C'est un conte, mais qui laisse découvrir " entre les lignes " une part de " vérité " que seule Germaine     
connait. 
 

Elle a été certainement à l'origine de cette idée, et attendu plus de 450 ans pour qu'un homme " inspiré " 
écrive un tel roman. 
Bravo pour ce livre qui mérite d'être diffusé !  

Gérard, diacre,  un des premiers lecteurs 

 

 

Nous vous avons présenté ce livre dans le numéro 17 des Chroniques, il est en préparation depuis         
plusieurs années et nous avons le plaisir de vous annoncer que vous pourrez le trouver dès le 15 juin dans 
les librairies de la région de Toulouse qui ont bien voulu faire confiance à son auteur. 
C’est un conte qui se passe pendant la courte vie terrestre de Germaine, dont nous ne connaissons que ce 
que nous ont appris les témoignages des anciens qui ont reconnu le corps trouvé dans l’église en 1644.    
A partir de ces simples informations et en s’appuyant sur des documents d’archives, l’auteur a écrit la vie 
romancée de sainte Germaine. 
Ce roman respectant l’histoire de Germaine va aider de nouveaux lecteurs à découvrir avec plaisir la petite 
bergère de Pibrac. 

Jean-Pierre 

Un nouveau livre sur sainte Germaine 
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Au cours d’une promenade dans le Lauragais, dans la commune de Caragoudes, nous 
avons eu le plaisir de trouver, après l’ascension d’une petite colline, au détour d’un 

virage, une superbe  statue de sainte Germaine. Juchée sur un haut pilier fait d’un tas de pierres au milieu 
d’un bel espace verdoyant, cette statue en fonte joliment peinte attire le regard. 
En approchant nous pouvons lire sur le socle de la statue l’inscription :  Sainte Germaine priez pour nous 
puis sur une autre brique placée sur le piédestal :  Fait par R.D. Trantoul, 1875. 
Curieux de découvrir l’histoire de cette construction dont l’emplacement nous intrigue, nous nous          
dirigeons vers le village de 217 habitants avec l’intention d’obtenir des renseignements pour connaitre 
l’histoire de cette statue. Sans succès auprès des autochtones, c’est finalement à la mairie de Caragoudes 
que nous trouvons les renseignements souhaités. 
 
Voici son histoire : Cela se passait dans la seconde moitié du XIXe siècle. M. Trantoul, charpentier et    
maçon surnommé « Cardine », avait toujours avec lui un bâton d’un mètre de long qui lui servait de canne 
mais aussi d’outil de mesure. Il était d’autre part marguillier c’est-à-dire membre laïc du conseil de        
fabrique chargé de la construction, de l'entretien de l'église et de l'administration des biens de la paroisse. Il 
habitait au lieu-dit La Paillasse, là ou nous avons trouvé le monument. 
Comme il était petit et maigre, il demanda l’aide du ciel pour trouver une belle épouse faisant un vœu bien 
particulier et une promesse qui, écrits en occitan, sont conservés dans les archives de la mairie :  
Nostré Ségné, sé mé baillats uno bello fenno, bous croumpi uno santo Germéno (Notre Seigneur, si vous 
me donnez une belle épouse, je vous achète une sainte Germaine). Pourquoi une sainte Germaine ? Tout 
simplement parce qu’il avait une grande dévotion pour la jeune bergère de Pibrac qui avait été canonisée 
huit ans auparavant. Son vœu ayant été exaucé, l’oumé a croumpat nostre santo Germéno (l’homme a 
acheté notre sainte Germaine) peut-on lire dans les documents d’archives. Après avoir cédé à la commune 
une parcelle de son terrain, il construit lui-même le piédestal destiné à recevoir la statue. 
 
Les archives nous apprennent qu’un premier pèlerinage en l’honneur de sainte Germaine a eu lieu en 1885 
et… qu’en vertu d’une autorisation de Son Eminence le cardinal, le troisième dimanche de juillet fut choisi 
pour célébrer à Caragoudes la fête de la bonne petite bergère, sainte Germaine de Pibrac.  
Aux vêpres, cette année-là on alla en procession à la statue de la sainte bergère dressée sur la route.  
Les alentours avaient été décorés avec autant de goût que de soin.   

Une consécration particulière pour les petits enfants avait été 
annoncée et l’acte fut fort bien dit par Pauline Bonnet de  
Bordegrande.  
La bénédiction du très Saint-Sacrement clôtura cette belle petite 
fête qui avait attiré un certain nombre de personnes des          
paroisses voisines… 
 
Si les processions n’existent plus depuis longtemps, la statue se 
dresse toujours sur sa stèle de pierres dans ce joli coin de        
verdure. Longtemps entretenue par des particuliers, elle a été 
ensuite laissée à l’abandon et ce n’est qu’en 2018 que la       
commune a décidé de la remettre en état dans le cadre d’un     
réaménagement complet de cette parcelle de terre communale. 
Le fossé a été comblé permettant ainsi accès à la statue, trois 
cyprès et des buis ont été plantés et M. Rémi Amans a restauré 
et repeint avec application cet ouvrage en fonte qui, livré depuis 
plus d’un siècle aux intempéries, présentait de nombreux signes 
de corrosion.  
Aujourd’hui, Germaine embellie par de belles couleurs accueille 
les promeneurs au milieu d’un espace paysager dégagé de la  
végétation qui était devenue trop dense et la cachait en partie. 

Nadine 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Conseil_de_fabrique
https://fr.wikipedia.org/wiki/Conseil_de_fabrique


« Toi, sainte Germaine, 

Garde-nous près de toi 

Sur ce chemin de pierres 

Où tu pries avec foi. » 

 
Cécile Zanella 

Quentin Bouscaud 


